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La. Chasse du Lièvre days le Midi de la France 
LA sARAQU DE TREMOLET 

(~~irraii autrt.feiis mie Iicitelle'rie. M. _llaiel'ï~rt t- a iiistaLlle¢ ~s 
tliieris clelattis 	 et tr~li.,fornlL I h1:L11Lt;itt[7!1 erL 

rerJe-v r,l, 41a- cla.:isse. On l'a1313,elle la Ii:iriqiLt: Lie. i'r~tncile.t. 
~ittri=e aux confins de la l.ci~è're et cle I°.\vea:°rcin, à 	1n&tres 

ci:iltitude, art 1a rencontre cILa' I route de ;1i lsegrai.~ ;a 'tleiltla,. 

I1r 	da:.s gorges dL1 l'irn Jtiais une rtgizxn ii7rfrit;1g3ri-Ill;c° cM ,iricic. 
C sc11nn1ets soit t eii Ilairtic dgaraiis tIL: Lerre vtzk~e;tallt-.Ic rèiclit.:I° 
émerge H;iLac, gri*:ïtrc, ]:t terre i st e.Lillrierrte, Nrxu 	.ISiliiL1s au 
rays dll rt alttetf7Yt, L Lia-rrl3e ed r:i re t,l.li.c kLna:CiileLlL.ti cl Ll~LILrr1t 

Je  mou 	iL 	trfliLllt:ltl5i Je 1lrclii~, on aperçoit ,;le.; liiliw, des 
geisdvr.ier, tt, tli54^Iliinss ie9l ptlL p:trtout. des Pins svlk-eLtreii 
ralsseinllla:t: çà e't à, i:CPtlilfic parr ]iasarral. e:n brraluc~tcaiux On e:1i 
liilï~!glf plus ltlàlps;irt.antt. Les Cl]:LStilis SfirLt. iriC,i 	i:' da ns ta; tf4riat 

des ',•aiil+:c:s, plue I-sierr€;itx. les Llils rliLe les aLLCrC'.s, et sr~.LLx'i'nt 

clôturés par cic_. murs de I terre. Le gibier est L•ti'e, qL9+r•Lslat?s 

Iaipins., quelques 1; 'klri . Lis Iic;e;L,sc;w et 	grk- citic^ liatvwlat. 
les liïvre.s a:raierit 	1iOn1.17ra;ux s- ILS I1-Ctai=c'.r1t tfllli in% ail- 
lc:tlrti., l'objet Je tL5tttes les CL 	rlrtikL's. X r pc- u>,-ant lcs prendre 
r1cL c011et, lLs hra~ onliitrs leur 
teLlJeiit des pièges dits tr.,clue- 

nards. en IiLe'.ii clial1i17. pris 

d®lali I3uiss+:Lii atrtiiic:ir;l- Quint 
aux c.li:lssc:ilr{, iliSf'aLi,t partout, 
~Iaiaiis une t;LstS(r, ée ciL les bic:lis 
c•Qt~1.iTllifinL_l- s tendent r<Ir lai. 
liLtls i.,i'a.itade partie du sal cl ~n 
l;i chasse st libre pour tows 

les hunts dc hi commune, 

les prsaliriC:t4-s liairtieuli~r~s 

]itant l'oli 	cl'.itictiLle sur- 

veil Lance 

ilr-

}-C'i1.Larlic' ou à p 	1?rw. 

.\i. :tl.[ellert clia:eye; 1e ivre 

tL courre. Son écluipais ù é(atit. 

exllosa: Ian dernier à l'airi, C►iL 

il :L reri11.7a1rt4 p]t 	a;ilrs prix et 

hi médaille d'or C1tTerte par le 
mitiistre de 1~Agr•icultLare. Ce 

sont des cliii tis de Sailitc:`figu, 

rvrcti*ii, cl`ttn peu de gascon et 

de briquet rrieç,is, I.'a1rigine 

reii-tonte, en effet, titis :iniit;ns 

c li Le1is Je Vi r~Iade, d u I}:31't`ln Joseph i Je (hi ras-n n=I-atnur• : de li]!tis:, 
quelques alliances ont eu lieu i3erniireilicrlt L,Iie}. ]e come i-:liC 
de Ve'l.ir~. et c11Lalit ttL 	,ris; ariégeois. il existait a'sutreL è1is dans 

I`,litriège et ]c pays liiriitripplies tltriLaititc: t3'e+xetic•nts chiens trt1, 
r°I_itit~w pour la eliLisse du lièvre, de tope sou t- t;iit i irialllc y 
appelés cllieis, cuttp(w parce a1L1`i]s provenaient dun chien de 
s:r:tg pur crtiké ail.'trc Une rsrigiiLw 11ac1i1i liurt:.. ~IalheureLisetrient 
on Cl1:aw~a: de moi US t'rl iiiOiris dans 1a 11;Ltrlt' de C5tcilt 1iliœ17i1, 
Le ctiic'ri de ]'_ltrie:ge it5r :iLLt'fitil3 11crdL1 et 11ia-rltc'tti l scrat .itaswi L.tifli- 

eila;° 4L.. t roil ver .le bois chiens &Ili i1; étahicriL cornnSlinti ïfLai,reft;k. 

l.4°s;Iiictus Je M. :1ltleflert sont blancs. avec tachst-s n'a rcw. 
151aLs rttt liwLin:a rtiOlrL`lietés, ra rement lileiltds- I.S~LIr L;iillc varie 
tile 	à 	r et a2 polre:ï'.s; ils cint de jolies tér 	LceiL vif et 
intc.11igC•rtt. lencnlitre 1t1,ue et sans fanon, dc' In pi trine, les 
ilieinlires secs, de lwrsnrtes cL1i}ses, stiarliw 	,tL}"tait le rein trop 

bug, la croupe  avalée et par stlide IL l'otLet attaché trr-1la lias On 
st-13i. le Lli{elaançe' du C11-]c1l;t,t. et titi chit t1 d'ordre. Qt14"1 LItL al. en 

sr~it, depuis vingtné.irlL~ ans qu'il cl{-c, M. .Atdeher't 11e ses' 
j:itliaiiu I1r+r=a-Fticul,1 alt: La t.r}ci~- 
l°e1r- iit:ltitln fie ses e.liielis, il 

s'est al'L1irliLa:tilCli( artl:iclté etc 

leur conservant La lil-rée Ialaii- 
clie et 1ioti•c.., à ne fafre re1?ro 

dlL1rG que les plus rustiques 
et, we lfâq së;s "nus. tes L1l{i11clLrs 

et les plus pritiqlac',- .i ]eLi• 
contre des autres ril.litis al L,' 

4lrLi11:1•'T{t'. 	iliLl 	aiiLlCilt. 	leurs 

chie ilk et is l'iLlen( g,.i 4;ira.é4• 

il ci-oit que des clSLens llaittitilb4s 

al se s[?lLliit.ttre ait L.i..pLi.iLiiairicia'- 
ttSeut LoL'scIL1 ils son  cru aetkti 

Je< c.tl:issa:, sont trop pcartà~ 

c.tre: arr'tt:s et cfrLaliL•s 5'ili+ 

Sont alilielt:s, 1nL'n:iL1's, nial~ 
1ne;lit:s pal de dtranjers, .le. 

paiyui.s, des bergers e7Ll icux~ 

Clil~fi~, 

 

corn nie il :lrriV"e.tii}l-

yc.nt Lat-lt;is. Il veut Lltie ;eti 

chiens poursuivant un liw~r~ 
rr xiiLteItt title Leur .elloiLitd 
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suivre lai mal chassé, qu'ifs n aieait pas dIttt 	cc.ttp#ïon 
ut T1'OhéisSCîit 1 anc.une injcractic'n. il prétend qu'ils ont dans 
ces conditàens une ténacité bien plats grande. des requèts plus 
énergiques, plus persistants. Le fait est que les chiens de Tfre-
tnrrlet rrnt. ait point de rue travail. du rtcltiét, de la ténacité, 
LUI CaraCtér£ absolunient par-
ticulier, I1 n'est lias raire cle 
les venir relancer leur atainin:al 
après' usa défaut d'une heure et 
davantage, seuls, sans aide. 
grave ri leur ténacité_ 1.: pi-
cltictlr Il'iilu?reen:kilt janiais. 
le maure d' quipa ,e .e borne 
unirluenient à taure rallier 
ceux qui datas un défaut. n'ont 
PIS entendu leurs Cauiarawtes 
reprentiire la voie. 

Lais alors. il  est indispenszi-
blc d aie dée0tipler que des 
chiens faits et triés, se rendant 
Servi tse ]lltatttelleltlektt Salis Se 

gentes. et \l. _\Idehert a adopté 
fine 

 
façon de se remonter tonte 

particulière. {_;Maque matin c-►tt 
peu près le valet de chiens 

f;tit 
 

chasser les jeunes chiens  
de dix ;< vingt mois avec un 
ou deus moniteurs. Ce tra-
vail journalier et cet excès de 
travail Opèrent un Premier tri sur les plus faibles, un second 
elïtnine les mo ins hons, le reste seulement va à la meute dont 
I C[fCC.tif ne dépasse pas t{uin e ii vingt chiens chassant :aussi 
ilresque chaque jour avec le maitre d'équipage ou son pii1u4. ltr, 

41. ,\Idrhert pourrait Crt arleer ses chiens. ns. ni  tàs, je lai dit, il 
Prétend les rendre plus entreprenant._ et plats tellatCes. (.e s>" 

a du Un clans un pays où les lièvres pique:nt des pointes 
de dix kilomètres et davantage et riù il est parfois difliciie de 
Suivre â chee-a1 de farés, souvent nlèn1C préférable pow jouir 

de la chrisse de la dominer en restant star !os hauteurs. Par 
contre, que til'illcsrnl énients Jans le Change et ailleur.! Gan il 
lotit chie les chien't soient assez créancés pour Irr.Fttvi)ie tes 
arrétt.r et les rrmettru chats la bonde vrai, Sans doute, il 
Cona`ient de les laisser se Jéhror.t'tlle±r eux-mcm s sauts chercher 
t leur e-e:nàr en aide à tut haut de champ. j'allais dire sans les 
eattttt~';~r, c'est de In hot114e tlieriee et le signe CCrtain des qua- 
Ittt.d'are bonne omette, filai i il e;st des ru ,,4'4 si difficiles à 
elittaélei ii la chasse du liée re.. tant bons élue soient les chiC:rks. 

que je ne vois pas la nécessité quand ou i .le. Peut, plutôt que 

d'intervenir, de compromettre de parti pris le plaisir et le 
succès d'une journée. Quoi qu'il en soit, les chiens de M. AIde-
bert m'ont paru convenir admirablement dans ce pans Où le 
fclrlon £r est plus à craindre que le change. lis prennent en 

ehassalat avec ertsenible, d'un 

Iota train modéré. mais snu-

tetltl, avec de grands retours, 
héritage précieux dcscgtte]ques 
gouttes de sang briquet qui 
Coulent dans leurs Veine,, 
sari; rttLblier cette belle niusi-
gLue qui faisait l'orgueil et ln 
joie de nos pères. Un maitre 
en vénerie. 1. le comte Erie 
de \`ûtinti, dans titi excellent 
livre , L's Chae'liS '177er:?tzis 
fr:T:!; ,ri.r ferais- 1.r

yp
e fr:asst.' drr 

/id-r.. 	l I,iii,S 	!i' 	1 IdI 	iii" In 

1, niJF:'r', iuccoi'ill' sits }3rt ttren-
ces au croisement dti briquet 
et du chien d'ordre. 

J'aime beattlLt'itlp lc briquet. 

]e bona briquet, i'ciiteliiis, car 
il t a lsriqu t et briquet, niais 
sans aller aussi lcoira, il ntc 
semble qu'une kgère hi fusion 

de ce sang généreux, ardent 
et vif darts hi proportion d'un 

quart à peu près eonLtue. chef M.:\ldehert, ctit tien suffisante 
pour donner plais de rusticité .à nos irhkiis d'ordre avec plats 

d'in leili„e.ice. d'initiative et de Berçant_ Je li%,re ces réflexions 

la méditation de tous les chasseurs de livre. Voire snéatme 

it celles de tous les chasseurs de chevreuil. 
l'a autre équipage de 1.a région du Midi pour la chasse dit 

lièvre est le Rallye (;i,t.ancti're, organisé en 1900 par le comte 
de Palamin •,au chaiteau de la Fout-dut-MIoulin. près Baras, ei,tnsla 
Gironde. 11 se cc,nlpnse d'une virant.aiaie de beagles harriers et 

prend cet troyenne trente lièvres chaque smite. 

La tenue de l'équipage est gris foncé a\-cc Col, parements, 

revel's et gilet amarante, galon de vénerie, liotii-s 't revers. 
Les chasses sont suivies d'une facon rcgtilïère par !1"" la 

baronne de S'aides. M" de Palaminy, \ICI. les vicoktltr 4t 

baron de lralarrtistl, lemon de Séaill4s. 13tic;assi.', ti` \l2Eériuier. 

H. [,<>a,u-LAxoti'. 

e 

APREs LA PRISE e;\ CA6LREFOCbt 
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